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CLOAREC RIW AL 

l 

Ann aotro a•· e'homl a Gergudon 
Braoil den iaouane 'zo er c'hanton (big.) 

Bez' eo eun den fur, enn den prudant, 
Ar e'haeran euz ann dud iaouanc. (bis.) 

Hen eus choazet evit mestrès 
Eun dousic eoaut, eur henherès; (bis.) 

Eun dousic coant, eur benherès, 
Na è na nohl na boure'hizès. (bis) 

A1· henherezic a Làre 
D'he lezvam gri, cun .dez a oe: (bis) 

- 1\empennit mu houclo are'hant, 
M'in ela dansai gant ma douez coant. (bis) 

- N'è ket 'vit chnlsalgant ar c'hloarec 
Hoc'h eus ho ahit wenn gwisket ; (bis) 

Ann aotro 'r c'homt a Gergudon, 
I-Iennès a garet 'n ho calon. (bis.) 

- ~'è ket pery'henn tregont mil scoed lo;,-~ 
Gommerro .eur plac'h veldon-me. (bis.) 

II 

'N aotro ar c'homt a lavare 
D'he baotr murchosi, en tle-se: (bis.) 

- Aozit mn c'harronz d'in er-vad, 
~'in ket d'a•· pardon \Var ma zroad. (bis.) 

·~ aotro ar e'homt a Yonjoure, 
EL lem·-nevez pa al'l'ue: (bis) 

- Demad ha joa hol 'er vandenn, 
Pion honnès gant hec'h abit wenn? (bis.) 
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LE CLERC RIWAL 

Monsieur le comte de Kergudon 
(Est) le plus joli jeune homme du canton ; 

Il est homme de sagesse, homme de prudence, 
Le plus beau des jeunes gens. 

Il a choisi pour maHresse 
Une douce jolie, une héritière; 

Une douce jolie, une héritière, 
Qui n'est ni noble, ni bourgeoise. 

La petite héritière disait 
A sa ct·uelle marâtre, un jour fut: 

- Astiquez mes boucles d'argent, 
Que j'aille danser avec mon doux joli. 

- Ce n'est pas pour danser avec un clet'C 
Que vous avez revêtu voh·e habit blanc. 

Monsieur le comte de Ket·gutlon, 
Voilà celui que vous aimez en votre cœur. 

- Ce n'est pas le possesseur de lrent(> mille écus de rente 
Qui épousera une fille de ma sorte. 

II 

.Monsieur le comte disait 
A son valet d'écurie, ce jour-là : 

- Prt'•parez-moi mon cm·rosse, 
Je n'irai pas au pardon à pied. 

Monsil"'Ur le comte bonjourait, 
A l'aire-ueuve quand il aiTivaiL 

- Bonjour et joie à tous en hande ! 
Qui est celle-lit avec son habit hlanc? 
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Piou honnès gant hec'h abit wenn? 
Dansai a ra 'vel eur bizenn. (bis.) 

- N'eo honnès ar benherès coant, 
A zo o tansal gant he c'hoant. (bis) 

Ar c'homt, evel m'ben eus clevet, 
He doc diwar he benn 'n eus ]emet; (bis.) 

He doc diwar he benn 'n eus lemet, 
Ar c'hloaregic 'n eus saludet: (bis.) 

- Na salut d'hec'h-hu, cloaregic, 
C'hui rofe d'in 'r henherezic? (bis.) 

D'ober eun danez hac eur hale, 
D'euz ma c'hostez, el leur-nevez? (bts.) 

Ar c'hloaregic, p'hen eusclevet, 
D'ann aotro heu eus lavaret; (bis) 

- 'Vit-hi d'veza ~anen el leur-nevez, 
Me n'on ket mestr d'he holonte. (bis .) 

Ar henherès, pa deus clevet, , 
Er c'hloarec a-vriad eo croget: (bis) 

- N'eo ket heman hor foc kentan 1 

Ann diwezan eo, a gredari. (his.) 

Ar c'hloaregic, . p'hen eus clevet, 
He frida voada 'zo commancet; (bis) 

Ha gant ar c'heuz d'ar henherès, 
Eno war allec'h ê marvet. (bis.) 

'N.aotro ar c'homt 'zo eun den mad, 
Laca ben cass da di he dad. (his.) 

- Dirazoc'h hol, bihan ha hraz, 
Hec'h a ganen ar benherès; (bis ) 

Dirazoc'h hol, coz ha iaouanc, 
Hec'h a ganen ar pl ac' hic coant. (bis.) 

M'hi lacaïo 'n camhr ann itron, 
Hac hi hanvo a Gergudon. 

III 

'N aotro ar c'homt a lavare, 
Euz he garronz pa dis ken ne ; (bis) 
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Qui est celle-là avec son habit blanc? 
Elle danse (légère) comme un pois 1• 

- Celle-là estl'héritière jolie, 
Qui danse avec ;on envie (son amoureux). 

Le comte, sitôt qu'il a entendu, 
Son chapeau de dessus sa tête il a Olé; 

Son chapeau de dessus sa tète il a ôté, 
Le petit clerc il a salué : 

- Et salut à vous, petit clere, 
Me donneriez-vous la petite héritière, 

Pour faire une danse et une promenade, 
A mon côté, dans l'aire-neuve? 

Le ~etit clerc, quand il a entendu, 
Au seigneur a répondu : 

-Bien que ce soit avec moi qu'elle est à l'aire neuve, 
Je nè commande pas à sa volonté. 

L'héritière, quand elle a entendu, 
A étreint le clerc à pleins b1·as. 

-Ce n'est pas ici notre pt·emier baiser, 
Mais je crois que c'est le demier. 

Le petit clerc, quand il a entendu, 
A saigner du nez a commencé, 

Et, de regret à l'héritière, 
Là sur la place il est mort. 

Monsieur le comte, qui est un homme compatissant. 
Le fait transporter chez son père. 

-Devant vous tous, petits et grands, 
J'emmène cette fille jolie ; · 

Je l'installerai dans la chambre de madame. 
Et la nommerai << de Kergudon » ! 

III 

Monsieur le comte disait, 
De son cart·osse quand il descendait : 

t Allusion à la légèt•eté avec laquelle les pois saut~nt et dansent, 
dans l'eau qui bout. 

20 
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- L(1cai1 at' bir euz ann tan, 
· D'avan d'ar benherès he c'hoan; (bis) 

D'a\'an cl'ar henherès he c'hoan, 
A lll'i sort kig, el-lec'h unan. (bis) 

l\IARl JA '{RÉ 

l\lari Javre, ar benherès, · 
'Zo eur plac'h vad caqueterès; 
Da gaquetal, da ober goap 
.Marie Javre zo beget mad. · 

:Mari ar Moal a c'houlenne 
Na euz he merc'h Mari Javré : 
- :Ma merc'h, Mari d'in-me lâl'et 
Pe c'h ui am c'har pe na ret ket ? 

- Oh, eo, ma mamm, ho carout 'ran, 
Evel ar galon a dougan ; 
Na è ket me ann ingratan, 
Rac estrevidoc'h a garan. 

- Oh! ia, ma merc'h, carout a ret 
Ann hini na garan-me ket ; 
C'hui agar eun tailler iaonanc, 
Henès n'è tamm d'am santimant ; 

Henès·n'ê tamm d'am santimant, 
Met comerret Ervoan Jorand; 
Evit den hrao hen na è ket, 
Met mado gant-hen vô cavet 

-- Bet droue gant anneb a garo, 
Ar mestr tailler me am hezo, 
Bez' eo elen brao ha dilicat, 
l-Iac eur mestr tailler ann dillad. 
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- )leUez la rùt.issoire au feu 
Pour prèpm·e•· à l'héritière son souper ; 

Pour préparer à _l'héritière SO!l souper, . , 
(Un souper) de tr01s sortes de vtandes, au heu d une seule. 

MARIE GEFFROY. 

Marie Gefit·oy, l'héritière, 
Est une fille d~ bon caquet ; 
Pour caqueter, pour se moquer, 
Marie Geffroy a bonne langue. 

Marie le :Moal demandait 
A sa fllle, ~farie Geffroy : 
- .Ma fille Marie, dites-moi : 
l\I'aimez-vous ou ne m'aimez-vous pas? 

- Oh ! si, ma mère, je vous aime, 
Comme le cœur que je porte. 
Ce n'est pas moi la moins aimante, 
Car il n'y a que vous que j'aime. 

- Oh! oui, ma fille, vous aimez 
Celui que moi je n'aime point; 
Vous aimez un jeune tailleur, 
Qui n'est pas du tout à mon goût. 

Celui-là n'est pas du tout à mon goût, 
Pt·enez plutùt Yves Jorand: 
Sans doute, il n'est pas beau garçon, 
:Mais, avec lui, on trouve du hien. 

- Soit mécontent qui voudra, 
Le maitre tailleur moi j'aurai, 
Il est joli garçon et déluré, 
Et un niaitre pour tailler les habits. 
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